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bMichel Colas avait 47 ans lors-
qu’il a décidé, en 2004, de pla-

quer son métier de responsable de
productiondans ungros bureaude
courtage, métier dans lequel il évo-
luaitdepuisprèsdevingtans.Etcela
pour exercer une profession qui
n’avait rien à voir avec la précéden-
te: celle de... prof de yoga. “ J’étais
trop stressé et nerveux, et monmé-
decin généraliste m’a conseillé, en
1991,dememettreauyoga”, sesou-
vient ce Bassengeois. “J’ai commen-
céaprèsmesheuresdetravail,etj’ai
remarquéquemon comportement
avait changé rapidement. Cela m’a
intrigué, j’ai voulu comprendre
pourquoi ces changements étaient
intervenussivite,alorsj’aisuiviune
première formation”.
Michel Colas, de plus en plus pas-
sionné, a fini par suivre un grand
nombrede formations... Il a ensuite
prodiguéàsontourquelquescours,

en individuel ou collectifs, puis les
horairesdecoursontpeuàpeupris
le pas sur le secteur professionnel
dont il venait. Il y a sept ans, le tour-
nantétaitpris:lesassurances,c’était
fini!
Mais en2006,Michel Colas a ajouté
unecordeàsonarcenproposantdes
cours de yoga aux entreprises.
“Dans les sociétés, on entretient ré-
gulièrementlesmachines,onrenou-
velle leparcautomobile...Maisbien
souvent on oublie les travailleurs
eux-mêmes! ”, explique-t-il.
“Or, on amis en évidence que 63 %
des personnes stressées durant les
douzemoisquiontprécédélesonda-
ge l’ontétéà causedeproblèmesau
boulot! Le stress coûte cher aux en-
treprises puisqu’il conduit à la fati-
gue, la maladie, l’absentéisme, le
“burn-out” la dépression, un man-
que d’esprit d’équipe... et donc au
finalàunegrossepertede rentabili-

té pour l’entreprise”.
Bref,mieuxvautinvestirunpeud’ar-
gent et du temps de travail en séan-
cesdeyogapourlestravailleurs,que
de voir la “rentabilité” de ces der-
niers diminuer!

LA SOUPLESSE: AVEC LE TEMPS
Lesmodulesqu’ilproposeauxentre-
prisessontdes“packs”detroismois
de cours à raison d’une heure par

semaine. “Selon les entreprises, ils
se déroulent en fin de journée, une
fois le travail terminé, ou sur une
partiedutempsdemidietdutemps
de travail, ou complètement sur le
tempsde travail... C’est bien sûr sur
base volontaire”.
Les travailleurs en costume n’ont
qu’àôter leur cravate et leurblazer,
et tout lemonde peut faire les quel-
quesmouvementsentenuedeville.

“J’adapte le yoga aux personnes, et
ceux qui manquent de souplesse
peuventsuivre sansproblème.Avec
le temps, s’ils poursuivent dans le
yoga, la souplesse viendra! Ca a été
moncas”.
Le Bassengeois a déjà travaillé pour
desbureauxd’avocats,unbureaude
notaires tout récemment, mais a
aussidécrochédescontratsdansdes
grosses boîtes comme ArcelorMit-

tal, RTL-TVI ou la Banque De Groof,
qui a demandéuncoachingdurant
cinq trimestres d’affilée pour bien
détendre ses banquiers! “Mais lade-
mande est plus forte à Bruxelles et
au Luxembourg qu’en région lié-
geoise,oùl’onsembleencoreunpeu
réfractaireàinvestirdelasortedans
son entreprise”. Cela viendra sans
doute...«

LAURENCE WAUTERS

bChez Arcelor-Mittal comme
dansd’autresgrossesentrepri-

ses dans lesquelles les travailleurs
mettent leur dos à l’épreuve, une
formation“écoledudos”aétécréée
en1993.Pourcefaire,legroupesidé-
rurgiqueainvesti les locauxdel’an-
cien hôpital d’Ougrée où un appa-
reillagede fitness a été installé.
Onyprodiguelesformations“école
du dos” où, entre autres, des con-
seils sont formulés pour épargner
sondos.
Mais ony fait égalementdu fitness!
“Commenousavionslesinfrastruc-
tures,c’étaitdommagedenepasen
faireprofiter les travailleurs quidé-
siraient l’utiliser”, explique Jean-
PhilippeDemaret, responsable.

Une formule horaire a été trouvée
pour que les amateurs de fitness et
les personnes suivant la formation
neseretrouventpastouscoincésau
mêmeendroit, aumêmemoment.
Ainsi,lefitnessestouvertde11 h 30
à 13 h 30 et de 16 à 18-19h. “En fin
de journée, une kiné est présente
pour “coacher” nos membres, en
établissant avec eux leur program-
me “formeet santé”,poursuit Jean-
Philippe Demaret. Le club n’est ac-
cessiblequ’auxtravailleursdugrou-
pe sidérurgique et leurs familles,
quipourcefairepayentunabonne-
ment de 50E par trimestre pour
“participation aux frais”.
La “formation école du dos”, mal-
heureusementpasséede12à3jours
suite aux mesures prises pour af-
fronter la crise, est quant à elle gra-
tuiteet sur lesheuresdetravail.No-
tons enfin que le groupe organise
des journées récréatives (journée
des familles, journée de la sécurité)
et abrite un club de pétanque, un
clubdefootetunclubdecyclistes!«

L.WS

bChezTNT, l’écoledudosest
égalementproposée–et là,

ce n’est pas sur base volontaire
mais bien automatique- aux
1.400 travailleurs du centre de
tri (pas pour les 450 travailleurs
de TNT Airways, qui sont les ad-
ministratifs et les pilotes).
Il n’y a pas de cours de yoga ou
autres, “mais nous appliquons
une politique de “well being”
avec des coins repos, des en-
droits où les travailleurs peu-
vent se retrouver... Nous avons
mêmeune table “pique-nique”,
dans l’herbe, pour les temps de
midisous le soleil”, expliqueVé-
roniqueSimons, responsablede
la communication chez TNT.

La société a également disposé
une série d’écrans télé qui per-
mettent de diffuser des consi-
gnes “bien-être ” et sécurité,
maisaussilesrendez-vousquese
donnent les travailleurs pour
des balades à moto, des barbe-
cues...
Enfin,elleorganisedespetitsévé-
nements lorsqu’un change-
ment intervient: “Quand nous
avons reçu notre nouvel avion
dernièrement, nous avons orga-
nisé un petit drink pendant
deuxheurespourque tous ceux
qui n’auraient pas l’occasion de
levoirpuissentenfairelavisite”,
poursuit la porte-parole. «

L. WS

À OUGRÉE

ll A la FN de Herstal, il y a
également une école du dos.
L’entreprise aaussimisé sur la
convivialitéenorganisantune
sériedepetits“coinsgroupes”,
à l’intérieur ou à l’extérieur
pour les fumeurs, où les collè-
gues peuvent discuter pour
couperunpeu la journée.
Distributeurs à bonbons et à
boissons, ou plus simplement
fontaines à eau, sont aména-
gésdans tous ces coins “déten-
te” destinés aux 1.500 travail-
leurs du site deHerstal.
“Etilyenabeaucoup:autotal,
nous avons 186 appareils du
genredansleslocauxdel’entre-
prise! ”, confie ce membre du
personnel. Les employés peu-
ventdoncchangerdedistribu-
teursoudesallesdedétenteau
cours de la semaine... l L.Ws

Herstal: 186 appareils
à boissons à la FN

La salle de fitness. l C. RAPPE

Michel a eu comme clients RTL-TVI, une banque, ArcelorMittal, etc. l SP

Liège: l’ex-assureur détend
les employés trop stressés
Michel Colas, de Bassenge, a tout plaqué pour proposer aux entreprises ses cours de yoga

À BIERSET

Des pique-niques
dans l’herbe chez TNT

Une salle de fitness
chez ArcelorMittal

04/263 03 90
Quai des Ardennes, 143 - Chênée

Spas américains en direct d’usine
Nouvelle gamme de spas de nage

Week-end
PORTES OUVERTES

Les 30 et 31 juillet de 11 à 18 heures

REMISES
SPECIALES

Nouveau 

à Chênée

18108180

+ Stand Belle-Île

SOLDES
ANTI-CRISE
JAMAIS VUS A LIEGE !!!

MATELAS - SOMMIERS - CLIC-CLAC - RELAX - OREILLERS

Cadeau sur présentation du bon 
pour tout achat eff ectué du 4 au 30/7

Bd de l’Automobile (Douai),
16 - 4020 Liège

18108940

MOULESULESOU  52
préparations !

Viandes
1er choix

Filet américain
1er choix

MOULESMOULESMOULES

M
LES

MOULES

Propriétaire : M. SQUARA Alain

Rue de Tilff , 93 - BONCELLES
Réservation : 04/336 39 03

18144760

Michel Colas, de Bassenge, a plaqué son métier d’assureur pour
s’investir dans le yoga à 100 %. Il donne aujourd’hui des cours
dans les entreprises... Les employés tombent le costard et la
cravate, et hop, ils se mettent en position du lotus!
Le “bien-être” des employés est de plus en plus pris en compte
dans les sociétés liégeoises, comme TNT, ArcelorMittal et la FN.
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